
29 SEPTEMBRE – FÊTE DES SAINTS ARCHANGES

PRIÈRE D’OUVERTURE  
Dans ta sagesse admirable, Seigneur, tu assignes leurs fonctions aux anges et aux
hommes ;  fais  que nous soyons protégés sur cette  terre par ceux qui  dans le ciel
servent toujours devant ta face.

LECTURES  
Ap 12, 7-12a
Il y eut un combat dans le ciel : Michel, avec ses anges, dut combattre le Dragon. Le
Dragon, lui aussi, combattait avec ses anges, mais il ne fut pas le plus fort ; pour eux
désormais, nulle place dans le ciel. Oui, il fut rejeté, le grand Dragon, le Serpent des
origines, celui qu’on nomme Diable et Satan, le séducteur du monde entier. Il fut jeté
sur la terre, et ses anges furent jetés avec lui. Alors j’entendis dans le ciel une voix
forte, qui proclamait : « Maintenant voici le salut, la puissance et le règne de notre
Dieu, voici le pouvoir de son Christ ! Car il est rejeté, l’accusateur de nos frères, lui
qui les accusait, jour et nuit, devant notre Dieu. Eux-mêmes l’ont vaincu par le sang
de l’Agneau, par la parole dont ils furent les témoins ; détachés de leur propre vie, ils
sont allés jusqu’à mourir. Cieux, soyez donc dans la joie, et vous qui avez aux cieux
votre demeure ! »

Ps 137 (138), 1-2a, 2bc-3, 4-5
R/ Je chanterai le Seigneur, en présence des anges.
- De tout mon cœur, Seigneur, je te rends grâce : tu as entendu les paroles de ma
bouche. Je te chante en présence des anges, vers ton temple sacré, je me prosterne.
- Je rends grâce à ton nom pour ton amour et ta vérité, car tu élèves, au-dessus de
tout, ton nom et ta parole. Le jour où tu répondis à mon appel, tu fis grandir en mon
âme la force.
-  Tous les rois de la  terre  te  rendent  grâce quand ils  entendent  les paroles  de ta
bouche.  Ils  chantent  les  chemins  du Seigneur :  « Qu'elle  est  grande,  la  gloire  du
Seigneur ! »

Jn 1, 47-51
En ce temps-là, lorsque Jésus vit Nathanaël venir à lui, il déclara à son sujet : « Voici
vraiment un Israélite : il n’y a pas de ruse en lui. » Nathanaël lui demande : « D’où
me connais-tu ? » Jésus lui répond : « Avant que Philippe t’appelle, quand tu étais
sous le figuier, je t’ai vu. » Nathanaël lui dit : « Rabbi, c’est toi le Fils de Dieu ! C’est
toi le roi d’Israël ! » Jésus reprend : « Je te dis que je t’ai vu sous le figuier, et c’est
pour cela que tu crois ! Tu verras des choses plus grandes encore. » Et il  ajoute :
« Amen, amen, je vous le dis : vous verrez le ciel ouvert, et les anges de Dieu monter
et descendre au-dessus du Fils de l’homme. »



PRIÈRE SUR LES OFFRANDES  
Avec nos humbles prières, Seigneur, nous t’offrons le sacrifice d’action de grâce ;
puisque ls anges le portent en présence de ta gloire, daigne l’accueillir avec bonté et
fais qu’il nous obtienne le salut.

PRIÈRE APRÈS LA COMMUNION  
Déjà  réconfortés  par  le  pain  du  Ciel,  nous  te  supplions  humblement,  Seigneur :
puissions-nous avec ces forces neuves, et sous la protection des anges, avancer d’un
pas ferme dans la voie du salut.
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Bien chères sœurs dans le Christ,

« Il y eut un combat dans le ciel : Michel, avec ses anges, dut combattre le Dragon. Le
Dragon, lui aussi, combattait avec ses anges. » Nous avons bien du mal à imaginer ce
combat final des anges, à la fin des temps. Et pourtant, le mystère du mal, dans la
création, avait commencé par la rébellion de quelques-uns de ces êtres spirituels ; il
convient que la dernière grande victoire de Dieu résonne dans ce monde spirituel,
avec la reddition finale des anges déchus. Le mystère d’iniquité, que nous voyons à
l’œuvre dans le monde, autour de nous, et même en nous, est bien grand : remercions
le  Seigneur  que  notre  intelligence  ne  soit  pas  assez  perçante  pour  le  saisir  plus
clairement,  plus en profondeur.  Car le drame du péché des anges est  proprement
vertigineux, au point qu’il mette une limite à la miséricorde du Seigneur. Oui, elle est
infinie, la divine miséricorde – mais elle n’a pu empêché la constitution de l’enfer,
pour ces êtres en lesquels le refus de l’amour de Dieu est absolu.

En ce jour de fête, cependant, nous ne devons pas nous attarder sur ces mauvais
anges : nous nous tournons plutôt vers les anges dignes et bons, spécialement ceux
auxquels  le  Seigneur  a  confié  une mission  importante  dans  le  mystère  du  Salut.
Michel, Raphaël et Gabriel ont pris part à la révélation du Projet de Dieu, et c’est à ce
titre que les Écritures nous ont rapporté leurs noms. Mais nous honorons aussi avec
eux cette  multitude  d’êtres qui  nous entourent,  qui  nous accompagnent,  qui  nous
aident sur notre chemin. Car, en attendant l’ultime combat dans le ciel, c’est ici, dans
notre histoire humaine, que se poursuit la pénible guerre du bien contre le mal. Le
Christ a gagné le combat décisif, dans cette guerre, par Son mystère Pascal, et nous
avons chaque jour à prolonger Son œuvre, en nous unissant à Sa propre vie, pour que
la victoire de l’amour traverse notre époque en l’irradiant de Sa lumière.

Les anges nous soutiennent,  et  estiment avec respect  ce combat auquel nous
faisons  face :  dans leur nature spirituelle,  ils  ne connaissent  pas la souffrance,  et
admirent ce mystère de compassion par lequel le Christ nous associe à Sa Passion,



dans l’amour. Nous pouvons donc compter sur leur aide, sur leur prière pour nous
défendre et nous conduire, avec la discrétion et l’efficacité qui leur sont propres.

En cette Eucharistie, nous nous joignons à eux dans la louange ; nous célébrons
ensemble,  avec  l’Église  du  Ciel,  humains  et  anges,  l’action  de  grâce  du  Christ.
Unissons-nous,  sous  le  regard  bienveillant  des  anges,  à  l’offrande  du  Christ  qui
transfigure notre vie, nos combats, nos souffrances. Alors la joie que l’Esprit infusera
dans nos cœurs sera une prémisse de la joie éternelle et  plénière, celle  que nous
connaîtrons au Ciel à la fin des temps, cette joie que le monde ne connaît pas, et que
nul ne pourra nous ravir. AMEN.

fr. M.-Théophane +


